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Le Sulawesi vous connaissez ? C’est une île toutes en formes bizarres située au cœur de 
l’archipel d’Indonésie. Son relief est très accidenté et elle est principalement recouverte 
de forêt tropicale et de rizières. Le climat y est chaud et humide toute l’année (entre 25° 
et 40°). On y parle 40 langues différentes et ses habitants sont chrétiens, musulmans ou 
Indous. 
 
Nous sommes partis du nord depuis la ville de Palu pour rejoindre tout au sud la capitale 
Makassar. D’abord beaucoup de petites routes étroites cernées par la jungle quasi 
impénétrable. Une végétation luxuriante avec des arbres et plantes gigantesques. 
Régulièrement, en milieu d’après midi nous avions droit à des trombes d’eau provocant 
coulées de boue et gros trous dans le peu qu’il restait de bitume ! Nos montures ont 
souffert et nos organismes aussi dans les belles côtes bien raides et sous 41° de chaleur 
et d’humidité !... Mais quel délice pour les yeux : des orchidées à foison, des arbres en 
spirale, des fougères titanesques et au sol, pour le frisson de beaux spécimens de 
serpents, longs ou courts, vert fluo ou orange vif ….. Régine aurait bien fait 10 km de plus 
pour passer au large ! 
Puis nous sommes rentrés en pays Toraya. Cette ethnie vivant au cœur de l’île est 
caractérisée par l’architecture en forme de proue de navire de ses maisons ornées de 
toute une panoplie de cornes de buffles et également pour ses cérémonies funéraires 
grandioses. Lors d’un décès, le corps du défunt est conservé au formol plusieurs mois 
voir un an pour que la famille puisse réunir assez d’argent afin d’inviter parents et 
villages alentours pour une grande fête qui durera plusieurs jours. (500 invités 
minimum pour de petites funérailles !). Chaque invité qui peut venir de très loin à 
travers les rizières,  apporte un cochon lié sur des bambous et porté sur les épaules et 
pour les plus riches un ou plusieurs buffles. 
Nous avons eu la chance d’être invité à une de ces cérémonies. C’était vraiment 
incroyable, ce monde tout en noir, ces dizaines d’animaux dans la boue et le sang, les 
cris, les chants, tout cela dans la bonne humeur générale. 
Puis nous avons roulé entre les rizières, plantations de cacaotiers, palmiers à huile, 
fruits tropicaux. Partout des villages, des enfants colorés, des petites mains en train de 
repiquer le riz. Et partout cet accueil chaleureux, des sourires et des yeux écarquillés par 
notre présence. 
21 jours de vélo, 1480 kms et 12080 m de dénivelé. 
De la sueur et du bonheur. 
Vive le vélo et l’amitié qu’il génère. 
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